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REUNION ORGANISEE PAR Service Démocratie participative 

TYPE DE REUNION Externe 

PARTICIPANTS 

Habitants :  90 personnes 
 
Elus : Monsieur le Maire Patrice DONATI, Monsieur Henri ROUSSELOT, Adjoint délégué 
Démocratie Territoire Centre, Sécurité, Monsieur Philippe ATAIN-KOUADIO, Adjoint délégué à 
l’urbanisme, à la transition énergétique, au logement et à l’habitat, à l’hygiène, à l’accès aux soins 

et à la gestion de crises, Monsieur Abdelatif CHAARI, Adjoint délégué aux Grands Projets, à 
l’Economie, au Marché et au Sport, Monsieur Sébastien STOCK, Adjoint délégué à la Sécurité de la 
Voirie, à la Gestion des Déchets et à la Propreté 
 
Elus excusés : Monsieur Stéphane HABLOT, Député de Meurthe-et-Moselle pour la 2ème 
circonscription 
 

Fonctionnaires : Monsieur Erwan ERMEL, Cabinet du Maire, Monsieur Yoann CIVEL, Photographe 
service Communication, Monsieur Frédéric JACQUE, Coordonnateur des Actions Transversales avec la 
Métropole du Grand Nancy, Madame Christelle ANTOINE, Secrétariat du Maire, Démocratie 
Participative. 

      
Partenaires :  
CHRU de Nancy Brabois : Monsieur Francis BRUNEAU, Directeur Général Adjoint et Monsieur 
Philippe SAMSON, Directeur du projet Nouvel Hôpital de Nancy, Monsieur DEBOUVERIE Marc, 
Président du CHRU, Chef de service et Professeur de Neurologie. 
Métropole du Grand Nancy : Bertrand MAZUR, Directeur Général Adjoint Pôle Territoires, Mobilités, 
Environnement. 
 

 
1) Introduction de Monsieur le Maire 
 

Monsieur le Maire souhaite la bienvenue aux habitants, et présente les différents interlocuteurs 
de la Ville et les partenaires présents. 
 
 

2) Travaux du CHRU 
Par Monsieur Francis BRUNEAU, Directeur Général Adjoint CHRU et Monsieur Philippe SAMSON, 
Directeur du Projet Nouvel Hôpital de Nancy 

 
Monsieur DEBOUVERIE Marc explique que le projet prévoit le regroupement de sept sites 
d’hospitalisation en deux principaux, à savoir Brabois et Central, avec une capacité totale 
d’environ 1 500 lits. Il inclut une augmentation des prises en charge ambulatoires en chirurgie et 
en médecine. Les bâtiments ILMathieu et Canton seront maintenus, tandis que les structures 
situées à l’arrière de ces bâtiments seront progressivement vidées en vue de leur démolition 
future, permettant ainsi la construction des nouvelles infrastructures. 



Monsieur Philippe SAMSON précise la nouvelle organisation du nouveau CHRU (voir schéma ci-
dessous). 
 
 

 
 
Historique : 
 
Dès 1957, l'idée de regrouper l'ensemble des services hospitaliers dans un souci d'efficience et 
d'efficacité pour les patients a émergé. Validé par le Conseil National pour les Investissements en 
Santé (CNIS) en mars 2021, le projet ambitieux du « Nouvel Hôpital de Nancy (NHN) » vise à 
centraliser l’essentiel des activités de médecine, chirurgie et obstétrique du CHU sur les sites des 
hôpitaux de Brabois, réduisant ainsi le nombre de sites de sept à un. 
Ce nouvel hôpital devrait être totalement opérationnel d'ici fin 2032, avec la démolition 
subséquente de la barre de Brabois, l'hôpital d'enfants étant transformé en un pôle administratif.  
En ville, le site de l'hôpital central accueillera notamment des consultations, un service d'imagerie, 
un centre de prélèvement et des soins dentaires. 
La signature du marché de maîtrise d'œuvre du projet du futur CHU de Nancy a été officialisée 
entre la direction de l'hôpital et l'agence d'architecture Michel Beauvais et Associés, lauréate du 
concours. 
Le projet comprend la construction de trois nouveaux bâtiments sur une surface de 145 000 m², 
qui seront reliés à l'Institut Mathieu et au Bâtiment des Spécialités Médicales (Philippe Canton) 
déjà existants. 



Toutes les activités du CHU seront réunies à cet endroit : 
 Les urgences, la maternité et l'hôpital d'enfants dans un immeuble, 
 Les plateaux techniques et la logistique dans un autre, 
 Et enfin l'hospitalisation dans le troisième nouveau bâtiment. 

Le nouvel hôpital comptera 1 495 lits d'hospitalisation et 192 en ambulatoire (sans nuitées).  
Fin des travaux : 2032. 
Budget : 750 M€, dont plus de 55 % de participation de l'État. 
 
Des parkings provisoires seront mis en place pour maintenir le nombre de places disponibles, 
bien qu'ils soient destinés à disparaître à terme et remplacés par 2 parkings silos d’une capacité 
totale de prés de 1000 places. En 2027, trois chantiers majeurs débuteront de manière 
échelonnée, avec des dates de début et de fin variées. En matière de mobilité, des mesures seront 
prises pour sécuriser les accès au chantier, notamment rue du Morvan. 
Monsieur Bertrand MAZUR explique que l'amélioration de l'accès au secteur implique le 
déploiement de plusieurs installations. Un projet de nouveau giratoire juste avant l’entrée du 
parking des commerces a été élaboré pour séparer les accès au chantier et parking arrière de la 
Métropole. Un appel d'offres sera lancé avant la fin de l'année, suivi des travaux correspondants 
 
 
 
Questions/réponses :  
 

1. Budget de 750 millions d'euros :  
Comment connaît-on le chiffrage avant le lancement de l'appel d'offres ? 

o Monsieur Philippe SAMSON : Il s'agit d'une prévision. L'appel d'offres sera lancé fin 
2026, et des ajustements seront forcément nécessaires par la suite, notamment en 
terme d’évolution des prix (inflation). 

2. Construction en toit-terrasse : 
Est-ce une bonne idée de maintenir cette option malgré les problèmes rencontrés sur 
d'autres bâtiments dans la région ? 

o Monsieur Philippe SAMSON  : Cette solution est plus adaptée aux régions 
ensoleillées, mais elle fonctionne également très bien en Lorraine. 

Est-il possible d'installer des panneaux solaires et de travailler avec l'INRA pour 
végétaliser davantage le plateau ? 

o Monsieur Philippe SAMSON  : L'énergie renouvelable est prévue, mais elle ne sera 
pas suffisante. Un groupe électrogène est essentiel car l'énergie renouvelable n'est 
pas stockable. L'hôpital doit être autonome obligatoirement pendant 24 à 48 heures 
en cas de coupure de l’électricité. La végétalisation est en projet avec les paysagistes 
et les services de la Métropole du Grand Nancy. Une réunion est prévue dans une 
douzaine de mois pour réfléchir à ce projet et rendre le site agréable pour les 
patients. 

3. Un accès par l'autoroute est-il prévu ? 
o Monsieur Bertrand MAZUR : Le dossier présente une complexité notable en raison 

de la multiplicité des acteurs impliqués. Parmi eux, nous trouvons la Métropole du 
Grand Nancy (MGN), la ville de Vandoeuvre, la communauté de communes Moselle 
et Madon secteur Chavigny, le préfet pour la supervision et les autorisations 
environnementales, ainsi que l'autoroute A33, qui relève de l'État. Cette dernière 
implique trois composantes : le maître d'ouvrage, la Direction Régionale de 



l'Environnement, de l'Aménagement et du Logement (DREAL) sous tutelle 
ministérielle ; l'État-exploitation pour l'entretien via la Direction Interdépartementale 
des Routes de l'Est (DIR EST) et les panneaux d’informations lumineux ; l’Etat local 
via la Préfecture qui supervise et donne les autorisations environnementales. La 
Région est responsable de l'autoroute, tandis que le Centre Hospitalier Régional 
Universitaire (CHRU) intervient dans le domaine de la santé. Une structure de 
coopération a été créée il y a deux ans et demi pour travailler sur les dessertes de 
réseau. Trois hypothèses ont été établies : 

1. Bretelle côté sud (montée Houdemont), mais cette option a été exclue en 
raison de sa longueur et des risques associés, notamment en ce qui concerne 
la voie réservée aux poids lourds et l'obligation de prévoir une voie 
échappatoire, laquelle déboucherait dans les résidences.  

2. Bretelle Brabois forestière, longeant l'autoroute côté Chavigny et Villers Lès 
Nancy, et débouchant sur l’hôpital par un pont au-dessus de l’autoroute. 

3. Bretelle forêt de Haye, passant derrière le campus santé et arrivant sur 
l’avenue de la Forêt de Haye.  

Les solutions 2 et 3 sont en étude pour déterminer les responsabilités et les coûts. 
Le projet sera soumis en temps voulu à enquête publique. 

4. Quelles sont les plages horaires des interventions pour limiter les nuisances pour les 
habitants pendant les travaux ?  

o Monsieur Philippe SAMSON  : La préfecture limitera la circulation aux heures de 
pointe. Les détails seront précisés avant le démarrage du chantier. 

o Monsieur Patrice DONATI rappelle l’arrêté du Maire pris pour réguler le bruit des 
chantiers sur le territoire de la commune. 

5. Au niveau du giratoire près des commerces et de l'école, la sécurité des enfants sera-
t-elle assurée pendant les travaux ? Une étude d'impact a-t-elle été réalisée ? 

o Monsieur Bertrand MAZUR : Il n’y aura aucune emprise sur l’espace de l’école et sur 
le parking des commerces, il n'est pas nécessaire de réaliser une étude d'impact. Les 
entreprises en charge des travaux appliqueront les mesures habituelles et, dans la 
mesure du possible, les interventions seront programmées durant les périodes de 
vacances scolaires. 

6. Les aménagements et installations prévus à l'intérieur ont-ils été étudiés en 
concertation avec le personnel soignant ?  

o Monsieur Marc DEBOUVERIE : Tous les services devront être fonctionnels lorsque le 
dernier bâtiment sera détruit et tous les services relocalisés. L'hôpital d'enfants ne 
sera pas détruit mais transformé en bâtiment administratif ou en salles de 
formation, à proximité des soignants. Trente-quatre groupes de travail avec le 
personnel soignant étudient les divers sujets pour définir, avec les architectes, les 
locaux souhaités avec des fonctionnalités optimales. 

o Monsieur Francis BRUNEAU : L'hôpital d'enfants sera regroupé avec la maternité 
régionale dans le nouveau bâtiment. 

7. Une évaluation a-t-elle été réalisée pour estimer le nombre de véhicules nécessitant 
un stationnement sur le plateau d'ici 2035 ? 

o Monsieur Philippe SAMSON  : Le nombre de places de stationnement sur le site de 
l'hôpital augmentera, passant de 4 000 places actuellement à 5 500 places. 

o Monsieur Patrice DONATI : 20 000 personnes font le va-et-vient, principalement 
des personnes venant de l’extérieur. La ligne 1 dessert 50 000 personnes par jour, 
contre 15 000 pour la ligne A. La ligne 1 reprend du service bientôt et devrait 



diminuer le trafic automobile. Il faudrait aussi développer les transports 
interurbains. Les places de parking à l'hôpital étant trop chères, les patients et les 
visiteurs choisissent de se garer chez les riverains plutôt que d’utiliser les parkings 
payants de l’hôpital, ce qui est gênant. Le Maire rappelle qu’il n'y a toujours pas eu 
de réponse officielle à la demande de la mairie pour reprendre le parking privé 
devant les commerces. La mairie demandera à la copropriété de créer une place 
handicapée sur ce parking. Le parking arrière métropolitain sera transformé en zone 
bleue pour la clientèle des commerces.  

8. Rue du Béarn :  
o Un riverain : La rue du Béarn, bien qu'étant une impasse, connaît un trafic 

important. De nombreux véhicules stationnent sur la piste cyclable rue du Morvan 
ainsi que sur des emplacements non autorisés. En outre, ces véhicules laissent 
souvent leur moteur en marche pour se protéger du froid, ce qui contribue à la 
pollution de l'air. 

o M. DONATI : La rue du Béarn peut être fermée au niveau du parking du CHRU afin 
d’empêcher les raccourcis piétonniers et ainsi perdre l’intérêt de se garer dans cette 
rue.  

9. Peut-on réduire la vitesse des véhicules pour réduire les nuisances sonores ? 
o M. DONATI : Le dispositif « Ville à 30 » de réduction de la vitesse et de partage de 

l'espace public sera mis en place prochainement à Vandoeuvre dans toutes les rues, 
hors les grands axes traversants. Il s'agit de réduire la vitesse à 30 km/h dans la 
ville, avec la pose des premiers nouveaux panneaux dès le printemps 2025. Le but 
est de rapprocher la vitesse de tous les modes de locomotion pour un partage de 
l'espace de circulation et le respect de ces espaces, tout en considérant le piéton 
comme prioritaire, afin de réduire les accidents graves d’une part, et de promouvoir 
la culture du partage de l'espace dans les villes entre les véhicules et les piétons, 
d’autre part. Il convient aussi de mettre en place des zones de circulation apaisée à 
20 km/h dans les quartiers résidentiels fermés et les zones d'abords d'école, ainsi 
que dans les rues longues et étroites. 

 
 

3) Circulation dans le village 
 

Monsieur Patrice DONATI : Environ 3 000 véhicules circulent quotidiennement dans le village, 
qui est étroit et accidentogène, avec une pente à 18 %, notamment dans sa partie haute. Les 
mesures de pollution indiquent un degré en bas du village atteignant le seuil d’alerte, avec une 
cote à 18 %.  Un essai de régulation de la circulation avec des feux tricolores n’a pas été 
concluant, de même que la distribution de flyers invitant les personnes véhiculées du CHRU à 
prendre un autre itinéraire. 
Fermer le village n’est pas une solution viable. L’instauration d’un sens unique a suscité des avis 
partagés et n’est pas considérée comme une bonne solution. Interdire la circulation sauf pour les 
riverains pose la question de la définition de qui est riverain, et n’est donc pas une solution 
adéquate. 
Une double action est proposée afin de réduire la pollution, de sécuriser la circulation et de 
diminuer le trafic dans le village. La vitesse moyenne n’est en général pas excessive, et un 
compromis en deux actions est envisagé de façon expérimental dans un premier temps : 

1. Empêcher le tourne à gauche en venant du magasin « Leclerc », obligeant les usagers se 
rendant au CHRU à passer par la rue Général Leclerc.   



2. Installer des feux tricolores alternant les phases de montée et de descente en haut du 
village, côté Brabois. Cette mesure, susceptible de provoquer une perte de temps pour les 
automobilistes, encouragera ces derniers à emprunter la rue Général Leclerc. Par ailleurs, il 
est recommandé de réajuster les feux de signalisation dans la rue Général Leclerc pour 
faciliter la circulation. 
 

Les habitants soumettent l’idée d’installer des feux tricolores tout au long de la rue Gambetta sur 
plusieurs tronçons, ou d’instaurer un sens unique. 
Monsieur Patrice DONATI : Ces solutions ne sont pas judicieuses car elles nuiraient à la libre 
circulation des habitants du village. 
Un habitant : Pourquoi ne pas attendre la mise en place de la nouvelle ligne avant de prévoir la 
nouvelle circulation ?  
Monsieur Patrice DONATI : C’est globalement ce qui sera entrepris mais même avant quand la 
ligne 1 transportait 50 000 voyageurs par jour, la circulation était malgré tout excessive dans le 
village. 
Un habitant : Les habitants emprunteront à la place la rue de Houdemont pour se rendre au 
travail.  
Monsieur Patrice DONATI : Ce n’est évidemment pas souhaité, mais le dispositif mis en place 
sera expérimental et nous évaluerons son efficacité. Il est essentiel que les conducteurs 
collaborent, ces propositions visent à améliorer la sécurité et la fluidité de la circulation tout en 
réduisant la pollution dans le village. 
 
 

4) Rénovation des rues du Morvan et du Vivarais  
 
La réfection des rues est prévue en 2026. 
 
La vitesse excessive des véhicules a été identifiée comme un problème majeur et récurrent, 
notamment en lien avec un incident impliquant un policier blessé à l’époque du mandat de 
Madame Nicolas. La rue du Morvan serait transformée en une voie unique à double sens, avec 
des pistes cyclables de chaque côté : lorsque les voitures se croisent, elles doivent se décaler sur 
la piste cyclable. L'objectif est de sécuriser la zone et de décourager les automobilistes de passer 
par cette rue, notamment ceux sortant de l'hôpital. Des chicanes seront également installées pour 
réduire la vitesse. Une réunion spéciale sera organisée lorsque des plans précis seront 
disponibles. 

 
5) Rue Général Frère : 

 
Des bouchons réguliers sont signalés, à cause de la temporisation des feux de signalisation. Des 
modifications seront effectuées et ajustées par des spécialistes, incluant une temporisation réglée 
pour fluidifier le trafic aux heures de haute fréquentation. 
 
 

6) Points divers 
 
Les cabinets médicaux vont ouvrir courant avril et le parking situé au-dessus de l’Espace Prévert 
est réservé à leur patientèle. Les habitants souhaitent que l’information soit publiée en temps 
voulu sur le site de la commune. 



 
Enquête d'action pour la population : 
Monsieur Philippe ATAIN-KOUADIO explique qu’une enquête est en cours pour évaluer le 
logement et le cadre de vie des seniors dans 18 quartiers. Un courrier de la mairie, accompagné 
d’un questionnaire, sera envoyé aux habitants concernés. Par la suite, un appel sera effectué par 
un agent de la SAPL Grand Nancy Habitat pour organiser un temps d’échange sur rendez-vous. 
Cette démarche vise à identifier les difficultés d’accès au logement ou au sein du logement, et à 
faire connaître les différents services proposés par la ville et ses partenaires. L'objectif est 
d'adapter ou d'améliorer le logement et de faciliter le maintien à domicile le plus longtemps 
possible. Les seniors sont sollicités afin de participer à cette démarche. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


